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LES AIDANTS NATURELS SONT UN ELEMENT CRUCIAL DANS LE CONTINUUM DU TRAITEMENT DU VIH/SIDA : TEMOIGNAGE DE L’INDE ET DU ROYAUME-UNI
Cette recherche nous donne un aperçu des difficultés affrontées pour apporter une aide plus que nécessaire aux membres des familles vivant avec le VIH/Sida. La question est étudiée dans deux contextes distincts : à Kerala (Inde) et en Écosse (Royaume-Uni), où les aidants vivent une expérience et des conditions socioéconomiques différentes.
 Bien que l’étude soit d’une nature essentiellement qualitative, elle utilise aussi des méthodes quantitatives dans le but de relier ses découvertes à la littérature scientifique existante sur le stress, la façon de supporter, et la santé mentale. Ces découvertes semblent indiquer que les aidants portent un fardeau mental, physique, social et financier considérable ; néanmoins, ils ne sont presque pas reconnus et ne reçoivent que très peu de soutien pour leurs services. 
La crise du VIH/Sida continue de se développer d’une façon que l’ONUSIDA (2004)
 qualifie d’implacable, indiquant que l’épidémie détruit les vies et s’attaque à la trame même de la société. Les aidants naturels, dont le rôle central est essentiel à l’action mondiale contre le VIH/Sida, représentent un point clé d’intervention et un facteur critique dans le pronostic des collectivités touchées par l’épidémie. Ces dernières courent un très grave danger si rien n’est fait pour soutenir ces aidants. Il est donc essentiel de trouver les moyens de le faire. 
Par conséquent, cette recherche a des implications importantes dans le domaine du travail social. Le but de ce dernier est d’améliorer la condition humaine en s’appliquant à remplir les besoins des personnes vulnérables et marginalisées tout en leur redonnant leur autonomie. Le VIH/Sida tend à infecter les plus individus les plus fragiles de la société et à accroître leur vulnérabilité, ce qui pose des problèmes considérables dans le domaine du travail social (Sidhva, 2004)
.  
Il faut que les travailleurs sociaux deviennent les catalyseurs qui permettront aux collectivités de reconnaître l’importance inestimable de prendre soin les uns des autres, et de repousser la triple alliance de l’ignorance, des préjugés et de la peur grâce à l’ouverture d’esprit, l’acceptation et la solidarité (USAID, 2002)
. Il faut aussi qu’ils permettent aux aidants de s’affermir et de retrouver une voix qui sera entendue. Si les aidants naturels doivent jouer un rôle central dans le renversement du cours de l’épidémie VIH/Sida, alors il faut que leurs besoins soient mis au premier plan de la réponse du travail social.
� ONUSIDA (2004) Rapport sur l’épidémie mondiale de VIH/Sida, 2004. Genève : Programme commun des Nations Unies sur le VIH/Sida (ONUSIDA).





� Sidhva, D. (2004) Vivre avec le VIH/Sida : virages, transitions et transformations dans la vie de femmes de Bombay et d’Edinbourg. Thèse doctorale non-publiée, Université d’Edinbourg.





� Agence des États-Unis pour le développement international (2002).  Rapport sur l’initiative de réponse des collectivités à l’épidémie de VIH/Sida (CORE) – Janvier 2001-juin 2002. Auteur : Washington, DC








�






[image: image1.jpg]


